
Les indices de subjectivité sont des marques que l'on peut rechercher dans un texte. Ces 

indices révèlent les sentiments, les valeurs ou l'opinion de l'auteur. 

On appelle vocabulaire affectif l'ensemble des mots qui montrent une réaction 

émotionnelle ou un engagement affectif de l'auteur d'un texte (pitié, sympathie, colère, 

indignation...). Par l'emploi de ce vocabulaire, l'énonciateur cherche à susciter les mêmes 

émotions ou sentiments chez celui qui lit ou l'écoute. 

On appelle vocabulaire évaluatif l'ensemble des mots impliquant un jugement de valeur de 

celui qui s'exprime. Ces mots sont valorisants ou dévalorisants, et révèlent ce que l'auteur 

de l'énoncé trouve beau, bon, ou l'inverse. Par l'emploi de ce vocabulaire, il cherche à 

faire partager ses valeurs par son interlocuteur, à lui faire admettre son point de vue. 

On appelle modalisateurs les mots ou expressions signalant le degré de certitude de celui 

qui s'exprime aux idées qu'il formule. Ils indiquent si, pour lui, ces idées sont vraies, 

douteuses ou fausses. Donc la valeur des modalisateurs sera la certitude ou l'incertitude. 

 
Des adjectifs : C’est sûr, certain, inévitable, clair, évident... douteux, incertain, 
vraisemblable, probable, possible... 
Des adverbes : assurément, forcément, réellement, certainement, 
incontestablement...vraisemblablement, peut-être, probablement.... 
Des expressions toutes faites : à coup sûr, sans aucun doute, de toute évidence... 
selon toute vraisemblance, à ce qu'on dit, je ne sais quel... 
Des verbes d'opinion : assurer, affirmer, certifier, admettre... penser, croire, 
douter, supposer, souhaiter, espérer, prétendre, sembler... 
Des verbes impersonnels : il apparaît clairement que, il est sûr que... il se peut 
que, il semble que, il est possible que... 
 
L'emploi du verbe au conditionnel sert également de modalisateur et indique que 
celui qui s'exprime émet des réserves, des doutes sur la véracité des propos qu'il 
rapporte. 
Enfin, la phrase exclamative ou interrogative employée avec une tonalité ironique 
peut servir de modalisateurs. 
 


